
Le Finistère, 'fief' du baccalauréat
Le Finistère, comme la Bretagne, se dis-
tingue par un niveau de réussite aux diplô-
mes nationaux et un niveau de formation plus
élevé qu’en France métropolitaine. Le taux
de réussite au DNB (Diplôme National du
Brevet) dans le département est proche de
89 % en 2008, supérieur d’un point au taux
de l’académie de Rennes et de près de
quatre points à celui de l’ensemble des can-
didats de la France métropolitaine. Le niveau
de performance élevé dans le département
se retrouve également dans les résultats du
baccalauréat. Le Finistère est le départe-
ment qui réussit le mieux au sein de la Bre-
tagne, quel que soit le baccalauréat (général,
technologique ou professionnel). Le taux de
réussite au baccalauréat général, qui
concentre plus de la moitié des candidats, at-
teint 92,6 % (respectivement 91,3 % et 88 %
dans l’académie de Rennes et sur l’en-
semble de la France métropolitaine). Comme
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Éducation et formation initiale

Tour d’horizon
Des inégalités de salaires sont relevées entre les hommes et les femmes. *voir fiche Emploi

Des jeunes quittent leur département d’origine pour suivre leurs études supérieures. * voir fiche Conditions de vie
des Finistériens

Entre 1998 et 2003, près d’un quart des salariés français du secteur privé ont suivi une formation d’au moins 30 heu-
res dans le cadre de leur emploi. Ces formations bénéficient essentiellement aux personnes ayant un haut niveau de
diplôme et/ou une qualification d’emploi élevée.

L'essentiel
Dans le département, seule-
ment 12 % des jeunes de 30
ans ou moins sortis du sys-
tème scolaire n’ont pas de di-
plôme du second cycle de
l’enseignement secondaire
(CAP, BEP ou baccalau-
réat), contre 20 % en France
métropolitaine et 14 % en
Bretagne. Les taux de réus-
site aux examens (brevet
des collèges et baccalau-
réat) sont supérieurs à la
moyenne nationale. Comme
sur l’ensemble de la Bre-
tagne, les jeunes Finistériens
sont moins concernés par
des problèmes d’illettrisme :
3,4 % ont des difficultés sé-
vères de lecture, contre
4,9 % au niveau national.

Pertinence au regard du développement durable
L’accès aux savoirs et compétences est essentiel pour garantir à chacun les conditions favorables à un
épanouissement personnel, à une citoyenneté active, à l’intégration sociale et culturelle ainsi qu’à l’inser-
tion professionnelle. La stratégie nationale de développement durable définit comme suit les enjeux de l’é-
ducation et de la lutte contre l’illettrisme : « Maîtriser le socle commun de connaissances et de compéten-
ces, c’est être en mesure de comprendre les grands défis de l’humanité, la diversité des cultures et
l’universalité des droits de l’homme, la nécessité du développement et les exigences de la protection de la
planète ».
Du point de vue social mais aussi économique, il est important que l’ensemble des élèves quittant le sys-
tème éducatif ait reçu une formation qualifiante. Les jeunes sortant précocement sans diplômes du sys-
tème scolaire rencontrent en effet des difficultés d’insertion professionnelle. De plus, ces jeunes sont plus
fréquemment concernés par des difficultés de compréhension en lecture, voire d’illettrisme, source sup-
plémentaire d’exclusion sociale.
L’illettrisme est ici mesuré chez les jeunes d’après les évaluations en lecture effectuées dans le cadre de
la journée d’appel et de préparation à la défense. Les autres indicateurs suivis sont ceux de la proportion
de jeunes quittant le système éducatif avec ou sans diplômes du second cycle de l’enseignement secon-
daire. L’échec scolaire est aussi appréhendé à travers les taux de réussite aux divers examens organisés
par l’Éducation nationale. Une attention particulière est apportée aux différences de parcours entre les
hommes et les femmes. L’accès à l’instruction des filles fut une évolution majeure du XXe siècle. Le bacca-
lauréat, créé en 1808 par Napoléon 1er, ne leur a été proposé qu’à partir de 1919. Les filles ont rattrapé,
puis dépassé les garçons sur le plan scolaire. Depuis les années 80, le nombre d’étudiantes dépasse le
nombre d’étudiants. Pour autant, les conditions d’accès à l’emploi continuent de leur être défavorables.
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Le Finistère mieux que la moyenne bretonne, la Bretagne au-dessus de la moyenne
nationale
Taux de réussite aux baccalauréats 2008 (en %)
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les années précédentes, l’académie de Ren-
nes se situe dans le peloton de tête avec cel-
les de Strasbourg, Grenoble et Nantes. L’ad-
hésion au modèle républicain de promotion
sociale par l’école et la complémentarité du
public et du privé sont des hypothèses qui
peuvent être avancées pour expliquer ces
forts taux de réussite.

Au-delà des taux élevés de réussite au bac-
calauréat, un très grand nombre d’élèves ob-
tiennent ce diplôme. En 2008, la proportion

de bacheliers dans une génération s’élevait à
72 % pour l’académie de Rennes, soit 8
points de plus que la moyenne nationale. En
2006, parmi les jeunes de 30 ans ou moins
ayant quitté le système éducatif et résidant
dans le Finistère, 62 % ont un diplôme au
moins équivalent au baccalauréat, contre
56 % en France métropolitaine. Cela cons-
titue un atout majeur pour l’intégration so-
ciale des jeunes Finistériens. Toutefois, la
proportion de diplômés d’un 2e ou 3e cycle
universitaire (y compris médecine,

pharmacie, dentaire) et d’ingénieurs d’une
grande école est moindre, notamment en rai-
son de mouvements migratoires des plus di-
plômés durant ou après leurs études.

Le meilleur niveau d’éducation des jeunes ré-
sidant dans le Finistère se vérifie aussi à tra-
vers les résultats des tests en lecture effec-
tués lors de la journée d’appel et de
préparation à la défense par les jeunes de 16
à 17 ans. En 2007, 10,9 % des jeunes Finis-
tériens sont en difficulté de lecture dont 3,4 %
en grave difficulté, contre 12 % et 4,9 % des
jeunes en France. Les garçons sont plus
souvent repérés en difficulté que les filles : au
niveau national, 15 % des garçons sont dans
ce cas, contre 8,7 % des filles.

Des performances scolaires
supérieures pour les filles …
À l’échelon national comme à l’échelon dé-
partemental, l’ensemble des indicateurs
montre que les performances scolaires des
filles sont supérieures à celles des garçons.
Les filles réalisent un parcours plus fluide
(moins de redoublements) et ont des taux de
réussite supérieurs aux examens. Elles sont
plus nombreuses dans les voies générale et
technologique et sont aussi majoritaires par-
mi les étudiants. Dans la population finisté-
rienne des 16 à 30 ans non inscrits dans un
établissement d’enseignement, 42 % des
jeunes femmes ont un diplôme de l'enseigne-
ment supérieur, contre seulement 28 % chez
les jeunes hommes.

…mais une insertion
professionnelle moins favorable
La formation initiale est déterminante pour
accéder à un emploi. Un niveau d’études éle-
vé favorise l’insertion professionnelle, mais
des inégalités sont observables selon le
sexe. Bien qu’en moyenne plus diplômées
que les hommes, les femmes ont des condi-
tions d’accès à l’emploi moins bonnes. Parmi
les jeunes femmes de 30 ans ou moins ayant
quitté le système éducatif, 72 % sont en em-
ploi, contre 81 % pour les jeunes hommes fi-
nistériens. Le temps partiel subi ou choisi est
essentiellement féminin et concerne plus
d’un quart de ces jeunes femmes ayant un
emploi. Deux tiers des jeunes femmes ne tra-
vaillant pas sont au chômage et un tiers ne
cherchent pas d’emploi.

Comme aux niveaux national et régional, le
type d’emploi diffère entre les hommes et les
femmes. Dans le Finistère, 1 jeune femme
sur 2 est employée, 1 homme sur 2 est
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L'illettrisme touche moins la Bretagne et le Finistère
Taux des jeunes de 16 à 17 ans en grave difficulté de lecture (en %)
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Les filles plus souvent diplômées de l'enseignement supérieur
Dernier diplôme obtenu des Finistériens de 30 ans ou moins ayant quitté
le système éducatif (en %)
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Note : en 2007, 4,9 % des Français de 16 à 17 ans évalués dans le cadre de la journée d'appel de préparation à la dé-
fense ont de graves difficultés de lecture.

Note : dans le champ des jeunes adultes de 16 à 30 ans qui ne sont pas inscrits dans un établissement d'enseigne-
ment et qui résident dans le Finistère, 15,6 % des femmes ont un diplôme de l'enseignement supérieur du 2e ou du 3e

cycle.



ouvrier. Les femmes plus diplômées occu-
pent plus fréquemment un emploi de profes-
sion intermédiaire : 29 %, contre 22 % pour
les hommes. Il s’agit le plus souvent de pos-
tes administratifs en entreprise ou dans la
fonction publique. 48 % des jeunes hommes
occupant des professions intermédiaires
sont contremaîtres, agents de maîtrise ou
techniciens. En effet, les hommes choisis-
sent plus fréquemment des formations initia-
les dans le domaine professionnel et techno-
logique. En revanche, les femmes sont
moins souvent cadres, même à diplôme
équivalent. Ainsi, parmi les diplômés de l'en-
seignement supérieur long ayant 30 ans ou
moins et qui sont en emploi, 1 homme sur 2
est cadre, contre seulement 28 % des jeunes
Finistériennes. Les jeunes hommes cadres
sont majoritairement salariés dans le secteur
privé (57 %), alors que les jeunes femmes le
sont plus souvent dans le secteur public.
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Forces
– des taux de réussite aux examens

élevés depuis des années ;

– des jeunes plus qualifiés ;

– moins d’illettrisme chez les jeunes.

Faiblesses
– une intégration professionnelle dif-

férenciée entre garçons et filles ;

– la migration des plus diplômés vers
l’extérieur.

Éducation et formation initiale

Définition

L’illettrisme est mesuré chez les jeunes d’après les évaluations en lecture effectués dans le cadre
de la Journée d’Appel et de Préparation à la Défense (JAPD). Cette mesure porte sur les cohortes
de jeunes de 17 ans de nationalité française qui se présentent à ces journées. La population cou-
verte par les JAPD représente environ 96 % de la population résidente des deux sexes.

Pour en savoir plus
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L'accès à l'emploi déterminé par la formation initiale et le sexe
Taux d'emploi selon le sexe et le diplôme des Finistériens de 30 ans ou moins
ayant quitté le système éducatif (en %)
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Note : selon le recensement de la population de 2006, 59,2 % des jeunes hommes de 16 à 30 ans, habitant le Finis-
tère et ayant quitté le système éducatif sans aucun diplôme ou seulement avec le BEPC ou le brevet des collèges, oc-
cupent un emploi.


